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HLM Remontée du naufragé (HLM) SEC-HLM.120 
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Contexte de cette fiche État de santé du naufragé 

� La remontée d'un naufragé, objet de cette fiche, 

succède à une manœuvre d’approche réalisée 

dans un délai assez rapide. 

� Cette approche a pu être effectuée selon 

la méthode Quick Stop (fiche SEC-HLM.110). 

Les états traitées, du naufragé (HLM), sont : 

� Il est conscient ou inconscient. 

� Il présente un traumatisme. 

� Il n'est pas en hypothermie. 

Naufragé conscient Naufragé inconscient 

� Il est indemne de toute lésion : 

� Il peut participer à sa remontée,

� il peut être remonté verticalement.

� Il est inconscient : 

� les équipiers le remonte, tel un poids mort ;

� il est remonté horizontalement.

� Il présente des lésions traumatiques : Préparer la remontée du naufragé 

� Il peut aider les équipiers, sur le pont,

à le remonter ;

� il peut être remonté verticalement.

� Il est conscient mais dans l’impossibilité 

de participer à sa remontée : 

� il est remonté horizontalement.

� Sont préparés : 

� des serviettes,

� des vêtements chauds,

� une couverture de survie,

� une boisson chaude, s’il est conscient

et indemne de toute lésion.

Remonter le naufragé verticalement Remonter le naufragé horizontalement 

� Désigner le bord sur lequel l'HLM sera remonté. 

� Ne jamais utiliser la bôme. 

� Préparer une drisse
(1)

 sur laquelle 

un nœud de chaise est confectionné. 

� Une aussière est : 

� fixée sur un taquet, à l’avant du navire,

� reprise dans la poulie de spi, à l'arrière,

� préparée pour être tendue avec un winch.

� Crocheter le mousqueton de l’une des longes du 

naufragé au nœud de chaise préparé ci-avant. 

� Le naufragé peut prendre appui sur l’aussière 

tendue par un équipier, à l'aide du winch. 

� Hisser le naufragé, avec la drisse. 

� Les équipiers disponibles aident à la remontée 

sur le pont, quand c'est possible et sans danger. 

� Désigner le bord sur lequel l'HLM sera remonté. 

� Préparer une poche avec une voile d'avant : 

solent, trinquette, ... 

� accrocher le point d’amure à la base de l’étai ;

� tendre le point d’écoute vers l'arrière, avec une

aussière passant dans la poulie de spi et

tournée sur le winch correspondant ;

� hisser le point de drisse avec une drisse
(1)

.

� Disposer le naufragé dans la poche constituée. 

La difficulté est de positionner l’HLM dans la poche. 

Très souvent, un équipier doit aller auprès du naufragé, 

en se mettant à l’eau ou à l'aide de l’annexe.  

Cette récupération présente des risques. 

� Hisser la drisse pour remonter le naufragé à bord. 

(1) Utiliser une manœuvre courante du mât, existante et disponible rapidement, dont le ragage ne risque pas d'entraîner une rupture.

La plus appropriée est la drisse de spi ; puis la drisse de solent (trinquette), la balancine... et la drisse de grand-voile (préparation 

longue, surtout s'il faut affaler et ferler la voile).


